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Facsimile exact d'une bolle de Pilules Rouges,

Nos Pilules Rouges sont une spécialité pour les maladies des femmes
seulement; c’est ce qui fait leur force et leur popularité. Il est impos-
sible & un reméde de guérir tous les maux. Jamais, dans l’histoire de la
médecine, un remêde n’a obtenu autant de guérisons que nos Pilules
Rouges. Nous demandons à nos nombreuses clientes de ne pas comparer
nos Pilules Rouges aux autres remèdes guérissant tous les maux, entre

autres, aux remèdes liquides qui ne doivent leur effet stimnlant qu'à
l'alcocl qu'ile renferment. .

Nes Pilules Rouges diffèrent de tous ccs remèdes en ce qu'elles sont
une spécialité d'une puissance qui tient du prodige,
Mesdames, si vous voulez restaurer votre estomac, afin que votre

digestion se fasse bien et que ce que vous mangezvous profite ; si vous
voulez renforcer votrefoie,vos rognonset vos intestins,afin que toutes
les impuretés disparaissent de votre système et que vous ne souffriez plus
de maux de reins, de douleurs de côté, de maladie de foie ni de
constipation; si vous voulez avoir un sang riche, pur et rouge, afin
defaire disparaître la pâleur de votre figure, de vos lèvres, ainsi que ces
cercles autour de vos yeux qui rendentsi laides les jeunes filles qui pour-
raient être folles $ si vous voulez que vos périodes soient régulières et
sansdouleur; si vous voulez que vos enfants soient forts et vos maladies
sans rechute; si vous voulez que le retour de l'âge se passe douce-
ment, sans souffrance, sans paralysie ni hydropisie, faites un usage
consciencieux des Pilules Rouges de la Cie Chimique Franco-Ainé=
ricaine. Elles feront pour vous ce que ne pourront faire la plupart des
médecins. à e

Nos Pilules Rouges guérissent les pales couleurs, les règlesdoulo u-
reuses, les irrégularités, les pertes blanches, le mal de reins, les
douleurs dans les côtés et le bas ventre,les palpitations de ca:ur,
les étourdissements,la perte d'appétit, la mauvaise digestion, les
gonflements et les tiraillements d'estomacaprès les repas. les fibro-
mes, les hémorragies, les migraines,les névralgies, tous les troubles
dela circulation et enfin, tous les symptômes amenés par le beau mal.
Nos Pliules Rouges guérissent aussi la froideur des pleds et des mains,
les enflures des jointures, les hydropisies, leas paralysies et tous
les maux amenés par les troubles du retour de l'âge.
Nous conseillons aux femmesqui emploient nos Pilules Rouges, de les

prendre avec persévérance, car elles savent qu’une maladie qui a mis des
années à se déclarer, ne peut pas se guérir dans quelques jours, Les
femmes qui souffrent doivent prendre nos Pilules Rougesjusqu'à dispari-
tion complète de toutes les douleurs qu'elles endurent, et jusqu’à ce
qu'elles aient recouvré leur bon appétit, leur bonne digestion, leur teint
frais, leur humeur gaie et toutes les forces qu’elles ont perdues par
la maladie, : ’
Nos Pilules Rouges sont vendues chez tous les marchands de remèdes.

Elles sont aussi envoyés par la malle, dans toutes les parties du Canada
et des Etats-Unis, aur réception du montant de 5o cts pour une boîte ou
deuse pour six boîtes. ‘

os Médecins Spécialistes donnent tous les jours, excepté les diman-
ches, à toutes les femmes cherchant la santé, des consultations gra-
tuites, à nos salons, 274 rue St-Denis, Montréal, A
Les femmes qui demeurenttrop loin pour venir consulter persor.nelle-

ment nos Médecins, sont prides de nous écrire une description com-
pléte de leurs maladies. Nos Médecins répondront le même jour don nant
des conseils qui guérissent. ‘Toutes consultations, soit personnelles ou
Jarlettres, sont absolument gratuites et strictement confiden-

elles. no

Nos Médecins Spécialistes qui, depuis des années, ne traitent que les
maladies des femmes, ont atteint la perfection, et les cas extraordinain:e
guéris par eux ne doivent surprendre personne,

Se méfier des contrefaçons ou des impositions. Nos Médecins ne pas-
sent jamais de maison en maison pour soigner nos malades. Nos Pitules
Rouges ne sont jamais vendues au 100. Elles sont toujours vendues en
petites boîtes de bois contenant so Pilules Rouges, comme le fac-simile
dela boîte ci-haut. «3 | + !

Refusez sévèrement toutes les autres Pilules Rouges qu'on pourrait
veus offrir. Insistez pour que le nom de la Compagnie Chimique Franco-
Awéricaine soit bien sur chaque bolte, Ce sont les seules véritables.
Toute correspondance doit être adressée comme suit: Compagnie
£Chimique lranco.Américaine, 274 rue St-Denis, Montréal.
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te fière de ls race d'O:man.
En admettant pour un inatan t

une improbabilité, vi jemaie une
révolution se produisait en Tar-
quie, ce sont les femnies qui la
provoquersiout. Abdul Hamid
u'ignere pas cette latente puissau-
ce féminine, et la soin d'éviter
ce qui jourrait atmeuer l’explos
ice,
Un Jjour,soupçouvant un de ses

gondros, fils de Damad pacha, de
somploter coutre lui,—ce qui
était la vérité—Abdul Hamid
appela la princesse et, par des pa-
roles caressautes, des promesses
roirifiques, cosnya de lui arracher
des aveux. “ Sire répoudit-alle
simplemout, je suis privcesse du
saug ob j'aime mon mari; voilà
deux bounes raisons pour ne pas
répondre à votre Majesté. ”
Lesultau parut enchanté do

cetto petite leçon, offrit une ba-
gue A va fille.….et ane semaine
après envoya le prince au fond
de Tripoli d'Afrique. * Je veux
rejoiudre mom mari !” déclara
la sultave. Une dépôche tat
adressée au gouverneur de "Tri-
poli et l’oxilé rélutégra le domici-

: lo conjugal.

1 Une sutre fois, piqué de la ta-
1sutule amoureuse, le eultan ser-
rait de près une jeuve Circasvien.
ne, Bon augueto gulauterie ne pa-
raicenut pue l'imprersionuer, il
lui demuuda quel était le motif
do sa froidear. * Jo v'uime pas
les hommee qui porteut la barbs”
avous carrément la belle enfant.
Le sultan se mordit les lèvres et
n’insieta plus.

 
A quelque temps de là, la Cir-

cnasientie épousa un jeune “ mé-
mour ” dispourvu de l'ornement
qui l’horripilait. Lo lendemain du
mariage,—‘on remarquera À quel
poiut le procédé était mesquin,—
un décret impérial ordourait à
touz los * mémoura’” de laisser
pousser leur barbe.
La Circaesianne n’eut pus le

devsoue. Ayunt trouvé l’occanion
d’approchor ls moosrque,elle fui
dit dune vu charmant rourire :
“ Je remercie votre 1najesté de
sa bonne intention, me voilà, grâ-
oe a elle, réconciliée avec Ja bar-
be : elle va à ruvir à mou mari. ”
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, Le Savon Sunlight ne peut
injurier vos draps de lit, ni
les durcir. Il les rendra
doux,Llancs et moelleux. ;p
—0

Plus que centenaire

On vit encore cent ans dans ce
siècle d'électricité et c’est ane Ce-
nadiende de Worcester, Mues,, 

PLUS DE TRESSE !

Une gresee nouvelle noue arri-
vode Chinatowo ; nos blanchie-
seurs oriontaux vont paraît-il,
dans un très proché avenir, cou-
Per lea longuee longue tresse qui
Tout si bieu à leur genre de beau-

Pourquoi ? Parce que le Bow-
Waug Woy le veut  ainei. Le
Bow Woug Woy est la plus
avancé des sociétés seordtes ohi-
Boles. Lo Bow Wong Woy v’est
doané pour but da détruire les
supertitions ot les préjugés sécu-
aires qui ont empêché jusqu'ici
Ia Chine de partioip er au progrès
universel,

Cette société u, à Montréal un
tomité local qui fait une propa-
Esnde active parmi vos braves
tepasseurs, Elle déjà fait de nom-
breux adeptes et il eat à prévoir
que bieu des tresses tomberout
ou méme temps que les feuilles
automne,

Les membres du Dow Wong
0y donnent comme raison de

setle opération capillaire l’origi-
De même du ln tresse chiuoise.
‘Colle modesingulière fut, en of-
fet, imposée «ux Chinois vaincus
Par les conquérants turtaree.
C'est donc une marque de servic
tude qu'un blauchisseur qui re
Téspecte te peut tolérer plus
longtemps,

 

Cette raison, excellente d'ail-
leurs v’est peut être pas lu seule.

Les Chinois tds malins, espè-
rent peut-être, en se coiffant à
l’européenne réussir plus facile-
meut À pénétrer eu coutrebande
aux Etats-Unis.

Et puis, en cherchant Dien, on
retrouverait peut-être chez quel-
ques membres du Bow Wong
Woy, le raisonnement bieu cou-
nu du renard à qui l’on 8 coupé
la queue.

 

SOYEZ PERSUADE
. Pas de souffrances iuutiles, ei
vous prenez, au début de votre
rhume, de BAUME RHUMAL
le célèbre spécifique français.

La fomm
turque

Lés qualités de la race

Uno lettre de Constantinople A
la * Rovue mondiule ” dit, à pro-

pos des récentes démôlée du eul-

tau avec certaine membres de sa

famille, que les bommes qui <n-

toureut le sultuu sont avili», mais

que les fermes turques, à quel
que hiérarchie sociale qu’elles ap-
partiennent, ont gar dé l’emprein-

 

 

 
+

qui est l’exemyle le plus frappoant
do ls vitalité de notre race.
Mme Johanna Ilarpin est eus

tréo dana la 1020 annde do sos
âge jeudi dernier. La chevelure
de Mme Harpiu est d’uve blau-
cheur très pure, elle & encore l'o-
reille fine ot peut eutendre le
moindre murmure et eufler nue
aigaille.

Mme Harpin naquit à Mont.
réal, le 18 août 1802, du maria-
ge de M. et Mme Jeau Drapeau,
Elle se maria avec M. Abraham
Iarplu de ceite ville en 1822, et
durant la môme anuée, le couple
émigra à Worcester pour y de-
meurer. M, Marpin mourutil y a
treute aue.

Elle cet A la tête de cing géné-
rations et la plupart de ses des-
ceudauts sont disporcés danslos
euvirone de Worcester.

—

 

Avez-vous le Hoqaet ?

C’est là une chose trèe désa-
gréable, n'est-ce pre ? Pourquoi
ne prevez-vous pas de temps à
autre quelques gouttes de Nervi-
line, et vous guérir, jamais elle
w’échoue. Lo Nerviline de Pol
son est un parfait tréspr pour les
persounes qui souffrent du hoquet
ot des gaz d'estomac. Rien de
mieux que In Nurviline, n’est fu.
briqué, ayez-en vue bouteille de

Fabrication Electrique
de la Porcelain:
—

On cet parvens À utilwer le
four électrique pour là fubrica-
tion de la porcelaine, Dubs ce
nouveau procédé, la pâte n’est
plus moulée et travaillée à froid ;
ou la pulvériee d'abord très live.
meut, pais on la sèche ; daus cet
état on la soumet À le températu-
re de 3,200 degrés du four élec-
(rique. La yÂte entre alors an
fusfon eton la ooule daus des
taoules appropriée. |Pour émail-
ler cette porcelsfue coulée, ou
prépare, à cet effet, d'une certai-
ue façon, les parois du moule, ou
Lieu ou luisse refroidir la pidou
jusqu'aux environs de 1,800 de-
grés, et on la saupoudre d'uue
poudre de verre blanche ou culo-
réa de composition spéciale.
Ou assure que ce procédé de

fabrication est économique,quaud
on dispose d'une furce hydrauli-
que capuble de produira à bus
prix l'énergie électrijue uéces-
saire.
———.

N’enserrez jamais vos Cors
 

Dans des chaussures trop étroi-
tes, enlevez-les sus douleur à
l’aide du Putnam’s Corn Extrae-
tor. Xl accomplit la chose en 24
heures, sans jamais causer aucune

douleur, ni laisser de plaies.
Prompt, certain et absolument
eans doujour. Nervez vous seule-
went du Putnam’s.
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Déci sions judiciaires con-
cernant les journaux,
1. Toute personne qui retire ré-

œulièrement un journal du burcau
le poste, qu'elle ist souscrit où
on, que ce jourual soit adressé à
son nom ou A celui d'un autre
jet responsable da paiement.

2, Toute personne qui renvoie
un journal est tenuo de payer tous
lee nrrérages qu'elle doit sur son
bonnement, sutrement, 'éditeur
peut continuer à le lui envoyer
jusqu’à ce qu’elle ait payé. Dans
ce ca, l’abonué est tenu de doa-
ner, en outre, le prix de l’abonne-
ment jusqu’au moment du paie-
ment, qu’il ait retiré ou non le
journal du bureau de poste.

8. Tout abonné peut être pour-
agivi pour abonnement dane le
district ol le jourus! ee publie,

hors même qu'il demeurersit À

dua centaines de lieues de cet cu

droit,
4. Les tribunaux out déci!s

que le fait de retirer un journal

du bureau de poste, ou de chan-

gor de résidenca et de lnisser ac-

cumuler lou numéros À l'aucienne

udresse, constitue une préomp-
jou et une preuve priniafacie in-

rention.
+ -——_ —e—-

Hotel Riendeau En face De l'I££el de Ville es

lu Palaisde juatice,

Quelques pas les butesux ot dep

gares’ de chemins de“

58-60 Place’ Jacques- artiel

MONT.REAL.
M. ARTHUR T,\NOVAY

 

 

de la maison.

tiplient l'ouvrage de Le ménagère.

  obéit À Te main de ur
Le * Pandora” ¢pargn

+ Pandora “ prolonge la vie,
En veute partout,

  

arte

A. C. TREMPE,

 

Se Conduit comme un Engin.
Le tiers de 1a vie d’une ménagère est passé dans sa cuisine. |

La moitié des travaux du ménage est faite au fourneau de cuisine,

Votre poêle peut doubler ou réduire de moitié l'esclavage culinaire

Un poêle médiocre ajoute des tracas au travail, el les tracas mul-

Ayez un poôte qui réduit l'ouvrage et élimine les tracas. ;

Le “ Pandora ” est manié aussi facilement et avec autant de préci-

sion qu’un Engin, il répond au touché aussi promptement que l'engin

¢ Je trouble, ct parce que le trouble tue, ie

Ecrivez pour un livret,

MClarys
Loidon, Toronto, Montréal, Winnipea. Vancouver, St-Jean, N.B.

SEY EET

{|» ) Q () X

pd CM 2500

seu agont à Borel.
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Fouds de Itéserve

 

Banque d’Hochelaga.
Capital puyé............... $2,000,000

 

Lettres ue crédit circulaires emisen à ce hureau et puyables dans

tous lea puys du monde,

Dépôts reçus et intérêts accordés,

Coin des Rues du Roi et George.

J A THERIEN,

 

1,200,000

Gerant.

 

BANQUE

  

Püpôta reçus et intérét accordé :

minion et des Etats-Unis, 
devant, $4.00 4 5.00, quar

tler de derridre $4.50 & 5.00

A gneau,le quartier, 7ôc À $1.00.—
la livre, 8u à Ve.—

Veau 8 à 10c—ibe PROPRIÉTAIRE

—©_—_

Marché deSorel
8 sept. 1904,
 

Dernières ventes et prix los
plus récents
 

Nous appelons l’attention sur
nos prix du marché de Sorel,tou-
jours virifiés chaque samedi,

Les prix sont puisés aux moil-
leures sources.

GRAINS
Avoine, par Minot,
Orge, à 80c,

Muois, $1.00 à 1.40, extra, ouiLid. y 0Xtrs, ounisants

Sarraein, 650 4 700.
Blé-d’Iude, 60c,

VIANDES
Lard, ar 100 livres, 8.00 A $9.00

td frais, par livre, 8 4 10,
Lard eslé, 10, 11, 120 se
Bœuf, par livre, do 6 à 9 aui

vaut la qualité.—-par cent li

45c.

 25c avjourd’hai, vres, $5 à $6.— quartier de

Jambon 13 à 156

“rn + ”LE. usotRUITS

Patates, 1e mie. ¢ ce.
Oiguone, $3.00 le n.‘s0t
L'ôves, $2.00 le minot. ni
Pomme, $4.00 A 5.50. le bu°il-
Salade, le pied 1 cte.
Ail, ln doz, 10 ote.

Fives, la pinte, 10.
Coleri, 5 À Bots le pied.

Betteraves, 1 À Z cte pièce.

Carottes nouvelles, 40 à 4ôcte. le
minof,

Concombres, lu pièce, 1 cte.
Navots, le nrinot, 80 cte,
Tomates,40 c:6 la doux.

 

Tocorporée par Acte du Parlement 1£ »5.

Bureau prineipal : MONTREAL

Cupital autories.……….….….….……0u000, …#5,000,000.00
RFS. … 2,856,420,00

Fonds atable….….….......... 2,720,778,00

STCCTURSALE A SOREL

RUE DU ROL

J. FRED. MOREAULT.
Gerant,

fonds immédiate, Téaites fournies eur toutes les principales villes du Do-

Lettres «de Crédits dans toutes les parties du

vays et du monde entier. Argent angluis et américaius acheté et vendu.

Communications par Téléphone.

MOLSON
0 

 

Cullactionz sollicitées ot remises de  
Sirop, le gallon, 80c à $1.00.
bucre, la livre, 8 à 9 cto.
Frouege, la livre, 13 à 14 cts.
Miel, en gâteaux, le livre, 10 cte.
Miel coulé, 9 à 10 cts,
Suiudoux, 12 à 18 cte.
Laive, 50 cte filde,
Feuus, Of à 7 cte.
Peaux de mouton, 55 à 60 cts,
l’eaux de veaux, 40 cts ot plus

FARINÉ ET MOULEE

- 204 81.35
Moulée de Mais, 91,20 $

Graine de lin, $v..
Son de blé, $1.00
(ru, $1.20 à $1.25

$9.

Foin nox press, de $74 $9

Chovaux-=bont de ferme de 875 à

$150.—moyon $50 à $60.

Bois de corde,— 3} à $ô,au voya-  Choux nouvea UXx, 4c. la lbs.

Radis, 8 pour Gots.

VOLAILLES

Dinde,à la ‘ivre, 15 à 20 cts,
Poule, conple de 9uc à $1.00.
Poulets, couple 35 à 50 cta

LAITERLE ET DIVERS
Beurre de terme,la livre 16 à 18c.

lère qua'ité.
Œufe, 18 à 20cts,

ge de 80 à 1,00

Vaches à lait —depais 36 à $40

* nimaux de Bouclzerie,-—-moyen-

4 Tag det 0}
© = moyeuue de Bf.

Peaux - € Havane 20c. —C-
Tabac en .‘an Couuectiout 160.

nedion Zu, ”
le livre.

Savon forma be Is
Bas manut. domes,

Jarre.

2e 2reeee 1ES

 

FOIN :

Foin ptocté, à la tonne, de $8 à

|

tourJaeRENOUVEL

tique, 260 la

TE= STSE
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CARTES D'AFFAIRES

E. A. D. MORGAN.
AVQCAT

Bâtisse Bauque du l'ouple, Houtréal,

15 septembre 1R99.— a.

A.P. Vanasse
AVOCAT,

Etude, au-dessus des bureaux du
Télézraphe, de l'Express, etc.

Bloc Fanasse,
I’res ds 1a Banque d’Ilochelags,

RUE GEORGE.—BOREL, P,Q.

DR. W 0 PICHETTE
L.5 3

CUIBURUIEN-DENTISre
104 ot 108 RUE AUGUSTA

SOREL
Porte voisine do M le Dr Flemy

Les bureaux serunt ouverts de 9 hre
m, à 8 hrs p, 18,

Oct. 1899. —

   

L. N. St-Martin
s > I. I. B

—NOTAIRE

76 RUE CHARLOTTE SOREL, En

faco du tuagasin de M. AMA-
BLE LUSSIER.

won,
on

MArgont À prêter. — Assurcuce

FEU ET VIK,

4 Octobre 1901,.—la.
—ee

JOSEPH P. HEROUX
INGÉNIEUR CIVIL.

&#-DIPLOMÉ de l’École Tulis
technique, de Montréal

Traïtes vendues et collectées eur toutes les priucipales villes du Entrepreneur

Canada et des Etats-Unis, Constructeur.

Argent Français, Anglais et Americain, acheté et vendu. b@-Spécinlité :
— CONSTRUCTIONS

SUCCURBALE A BOREL: RELIGIEUSES

Boite Postale No. 141, Sorel,

Téléphore St-Laurent, No.

27-4-02—1a.

Aux Eleveurs et Amateurs
d’Animaux.

Dr J. B. R.TELMOSSE,
Médecin Vétérinaire,

Grutué du l’Uviversité Laval,
de Montréal, membre de I’ Asso:
cintion Médicale Vétérinaire
Frauçuise, de Montréal,
Dounors des coins aux ani

mwuux domestiques Ce toutes où-
pico

 

Service de nuit et de jour.

Burenu et résidence—

No. 152 Rue Sophie--SOREL,
Tél phoue Bell No.

Burenu de cam; agne, tous los
ma ie À St-Aiméet tous les ven-
Arodie à Pierreville.

1 Juillet 1904—]u

Dupont & Ledue.
Ingeoniours civils
ctarpeniours

MoNTHRAL
Installations de machiuce hy-

 

drauliques ot électriques,
Expertise pour rivières ot cours

d'eau.
Spécialité :

EGOUTS ot AQUEDUCS.
Bureau 35 roo ST-JACQUES,

Moutréal.
Borel, 14 anût 1903.—1 an.

Carleton Hotel
Sorel, P à

Aim¢ Bourgeois, Prop
——

"KUBLEMENT

  

K CKTTK MA
A NEUF.

-—

‘+4 à diner splen-e
Moynifiques salons, sais. -<6c bone

dide, Chambres à coueberu =.

1its, Belles Salles:d'échantilions.

LIQUEURS ETCIGARES DE CHOIX
PRIX POPULAIRES.

—,

 

Littérature Francaise

Si vous désirez puesor des veil-

Jées agréables avec de la bonne

littérature française,adrcesez-vous

à ALFRED LUBSIER, au Sorce

lois, qui n toujours en mains le

clus bol assortimsot de romans

que l’on puise d'isiror. Prix 106 paire,  Créme 10 & 150 In pinte,

joe montant.
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 LE SORELOIS,
Per

VENDREDI, ÿ SEPTEMBRE 1904

VER

A

Petites Notes
Ou navonce l’achat par le

Graud-Trove, du chemin de fer
Canada-Atlantique. Oe chemin
« une longuenr de 606 milles de
voies ferrées. Le systdme com-
prend aussi quatro * grands stes-
mers de commerce eu acier, fai-
vaut lo service des grands lacs,
des élévateurs, ot de magoifiques
quais au coteau at à Depot Ilar-
bor, Le prix de vente serait d’ou-
virou $12,000,000.

vu
La cause de la Cie da Riche-

lieu ve la Dominion Coal Coy
pour la destruction du vapeur
Canada se continue actuellement
À Québce, devant la Cour dela
vice-amirauté présidée parle ju-
ge RoutLier. s témoins eui-
vants ont été entendus: le Capt.
Bt Louie ; M. Fredette, scaphan.
drier ; M, A. D, McArthur, com.
mis voyageur ; le pilote Bouillé ;
A. M. Crombie, de is Montreal
Trust Coy ; le colonel Henshaw,
directeur, ot M. R. Forget, pré
sideut de la Cie du Richelieu,

“ie
M. Chue, Voilleux, de Lévis,

qui est porteur d’un jugement
pour un montant d'au delà de
$26,000 pour du bois fouroi à la
cowpaguie de chemiu fer Atlan-
tique et Lac Bupérieur et destiné
& être employé à la construction
de leur quui à Paspebiac, vient
d'obteuir du tribunal un ordre
enjoignant au Bhérif du comté
de Bonaventure de vendre le dit
chemiu.

L'Atlautique et Lac Supérieur,
Qui & Uve longueur de Y8 milles,
art de Métapédia, et se termine
A New Carlisle, C'est À ce der-
vier endroit, qu’aura lieu la vente
le 5 octobre prochain, à moins
qu'une opposition ne soit interje-
tée dans l'intervalle, ce qui est
plus que probable.

ii
L'invalidation de l’élecion de

M. Brown, député libéral pour
Perth-Nord, et le renvoi de la pe-
tition coutre M. A. A, Mahsfty,
député conservateur de Muskoka,
ont causé au certain émoi dan-
les cercles politiques de la pro-
vluce d'Ontario. Ea effet le gou-
vernemest Ross, ne détient les
rênes du pouvoir qe par un fil,
et ce fil pourrait bien être tran-
clé ces jours-ci par les tribunaux
civile qui eont enisis actuellement
de six causesen invalidation d'é-
lectione dont quatre coutre des
députée libéraux et deux contre
des députés couservateurs.
Le tableau suivant indique clai-

remeut lu pusitiou des deux par-
tin

Bidges 4 Ia légielatare d’Onta.
rio, ......

Députés libéraux,
COMPFIB....… 0000000

Députés conservateurs,
Vacant (Perth nord).
Majortté libérale à la

(à part l'orateur)...….…….…ce 2
Procès en iovalidation

à

faire ;
Contre des libéraux : Grey-

Nord, Norlolk-Nord, Sault.Ste.
Marie,

Contre des conservateurs : Bru-
ce Centre, Ronfrew-Nord,

sa
M. Ed. C. Lalonde, maire de

la ville de Longacuil,et surinten-
daut du Quebec Southern Ry.,
vient d'être vommé par le Gou-
vernement Fédéral inepecteur
des accidents eur les chemins de
fer, et fera par conséquent partie
du personuel de la nouvelle Com-
mission de Chemins de Fer.
Nos félicitations à M. Lalonde

sur l'honneur qui vieut de lui
être couféré.

sous eossessecoc0uee 98
l'orateur
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NOTRE NOUVEAU
GOUVERNEUR

Lord Grey, flis du général Sir
Charles Grey. est nommé à
Ce poste distingué

Londres—Le roi Edouard vientd’apyrouvor la bomination deLord Grey comme gouverneur gé-
véral du Canada, en remplace-ment de Lord Minto,
Né le 28 novembre 1851, LordGrey est le fils du géaéral airCharles Grey et do Caroline, Allede sir Thomas Harvie Farqubar.C'està l'école Harrow qu’il reçutson éducation première, On l’en-Toys eusuite au collège Trinity,de Cambridge, où il arriva bonpremier au cours de droit et dbus.toire en 1573,
Ko 1877, il époutait Mile Alicefils de Robert layver Holford,M.P., député du Wratoubirt,Gloucestershire,

De 1880 à 1885,11 représenta
aux Communes, comme député
libéral, le comté de Northuraber-
land. Il fut élu député de Tyne-
side, en 1855 et ciégen na parle.
meat pour ce comté jusqu’en 1886,
Administrateur à odéaie, de
de 1896 à 1897, il tut depuis 1899
lord lieuteuaut de Northumber-
land.

Il possède une propriété de 17,-
000 acres. Bou héritier, Charles
Robert vicomte de Howick, né
le 10 décembre 1879, eet lieute-
uent dans le régiment des *Life
Guards ".
Le “ Timos * de Londres, pu-

blie cé qui suit: “ Lord Grey
réunit las qualités essentielles
pour réussir daus ses uouvelles
fonctions. Par ss couvicliou iuti-
me dansl'existence de l'empire
et la consiliation de son caractè-
re, il égalisora les plateaux de ls
balauce entre les deux parties.
Nous sommes convalneas qu’il

saurs montrer une cortaive ferme-
té dans en position comme repré-
sentaut des couronne. Nul dou-
te que les cavadiens-français com-
meles Avglais lui seront sympa. thiques ot amis. C'est l’homme
capable de maiutenir les relations
cordiales avec les EtatsUnie,
Bou expérience dans l'Afrique

l’emèvera à vouloir I'exteusiou
de la colovisstivu dave le Nord-
Ouest. Doué d’une vive imagins-
tion, Lord Grey embrassera avec
enthousiasme le problème de tra-
vailler au développement de ces
regione eu faisant du Nord-Ouest
Uy vaste champ pour l’immi-
Bration auglaies.”

Tout le système est .
empoisonné

Ce qui peut arriver dans les cas de
catarrhie, c’est que très souvent il ee
répande dans le système entivr. Dans le
prensière période de la maladie, le catar.
rhozone la Kuérira en Quelques beures ;dans la dernière période le traitenentsora plus Jovy, mais il guérira tout demême. Aucun genre de catarrhe ne pout
résister à ce célèbre rewdds, Nous garantisson une guérison permanente àtuus ceux qui feront vvage de notre ap-pareil pour le Ostarrhozone qui ne cof.Te qu'une prastre, Procurez-vous le
aujourd'hui,

Feu Mme Gouin
C'est avez regrote que vous

&vous appris la mort de Mme
Gouin épouse de l’Hon. Lomer
Gouin mivistre des Travaux Pu-
bllcs,arrivée dimancho dernier, à
Montréal, à l’âge de 87 aus.
Mme Gouio était la fille aînés

de feu l’hou. M. Mercier. Elle
avait épousé M. Gouin en 1888,
Femme remar quablem eut douée,
elle était pour sx famille an véri-
table trésor, pour la société qu’
elle fréquentait, un exemple, et,
pour les pauvres,une bénédiction.
Nousoffrons à aa famille et eu

particulier à l'hon. M. Gouin,l'ex-
pression de nos vives condoléan-
ces.

Mère et Bébé,
Quand le bébé est bien, la mè-

re ent heureuse. Quand le bébé
est reviche, maussade, fiévreux
et qu'il ne peut dormir, la mère
est abattue, haraseée et mulheu-
renee. Los Tablettes Baby's
Own rendent heureux et la mûre
et le bébé, parce qu’eiles guérie-
sent toutes les indispositions com.
munes aux bébés et aux jonnes
eufants, Elles adouciteent l'estu-
wae, guérissent les coliques, ai
deut les enfants gui fout leurs
dense, gnérisseut la conetipation
empêcheut la diarrhée et procu-
rent un sommeil profond, ain.
Et vous avez uno garantio solen-
nelle que les Tubletics ne oontien
uent aucune matidre ‘’calmante”,
opiucée ou empoisonnée. Mme
D. McGill, Blakeuey, Out,dit :
“Je me suis servie des Tablettes
Baby's Own et les ni trouvées le
meilleur remède que j'aie jumais
eu pour guérir les iudispositions
dont 0: ffrent les jeunet enfants,
Je garderai toujours une buîte
de Tubleites dans in maison.”
Vendues par les marcha: ds de
remèdes partout ou envoyées par
la poste à 25 couts la boîte, en
écrivant à la Dr Williams Medi-
cine Co., Brockville, Ont,

 

LA CHASSE
Iles du LacSaint Pierre
Enfin nous entrous en avtomne :
Les moisson et les fruits sont

mûre ;
La plaine est un peu monotone,
Mais les flots ot les cieux sout

pure.

Au bois, dans les joncs, sur la
grève,

Bécauses, canarde ot plnviers
Passent et ropassent sane trêve,
Semantl'air de eris variés, 

Bar les loogues pointes cableuses
ae dentellent les jonce euivrés,
olest par baudes tapageues

Chevaliers, rousses ot dorés.

Tavtôt s'autrem£iaut rapides,
De soleil et d'air pur fries,
Ils devancest les ote limpides
Parmi les graviors iricée.

Kt tavtôt éteudant leurs alles
Et plume à plume les levant,
Afio qu'elles briilent plus belles
Da bec les polisseut au vent,

Déjà, sur la grève penchée
Bebue de leurs ébate bruyante,
Gt une sauglaute jouclée
De leurs petite corps palpitante,

Et chaque butte, chaque souche
Cache derrière elle un chasseur;
Kt de toua côtés la cartouche
Shme dru le plomb destructeur,

Daus la baie aux maros d’herbe-
es

Baroelles, cavarde grie ot noire,
Nourrie dans ces endroits sauva-

ges,
Revienvent du lac tous les soirs.

Pate là pêle-mêlo n’abattent,
Pour ravager dane les roseaux
Herbes, jouce, avoine, et se bâ-

tent
Eusuite vera los hantes eaux,

C'est dans ces claires nuits d'au-
tomne

Quele chasseur va se placer
À l'affût que l'ombre environue,
Pour guetter ce qui doit passer,

Par on couincouin bizarre
Les appelants tenus captife,
Entre deux lignes dans la mare
Attirent les cauarda craintifs,

Le chasseur, pleiu d’impatience,
Attend l'ivetant où tout À coup
Ce gibier, avec défiance
Des appelauts, s'éloigne eu coup.

Puis soudain un éclair rapide,
Suivi de détoustion,
Jaillit ; et le Nemrod cupide
Applaudit à sou action.

Dans les taillis de bouleaux frê-
les,

D'ormes, de saules jaunissants,
Avec des brises à voix grôles
Parsout des oiseaux frémissants.

Ce sont les bécasses qui glissent
Sar ces terrains sembres et bas,
Guidant, sux odeurs qui jaillis-

sent
Deleur corps, les chieus sur leurs

pas.

Voyez-vous co setter de race .
Serpenter prompt comme l’éclair,
Flairant tout le long de la trace,
Puis eoudain, le museau dans

l’air,

S'arrôter, et rane qu'il la voie,
Poivter la bécssse ? D'un bond
Le chien s’élance sur la proie,
Qui se lève et tire de long.

Toi que passionne la chasse,
Gai disciple de eaivt Hubert,
Tires-ta jamais la bécacse
B’envolaut rapide dausl'air ?

Durant tes courses sur la grève,
Ae-tu bourré de beaux plaviers
Gros et gras, jusqu’à ce qu’il

crève,
Tou antique sac À gibiers ?

Â«-lu par uve nuit oaus lune
Criblé ton meilleur appelant,
Et puie, sans amertume sucune,
Dormi jusqu’au jour en rouflaut ?

Puis eufio, revenaut bredouille,
As-tu dit le tait carrément,
Kt, devant que tou fusil rouille,
Prie ta revaucle crvemeut?

Souviene-toi que ww tents, ou.
verte

Au Nemrod errant et eaus peur,
Ayant bon pied et l'œil alerte,
A von hôte porte buuheur.

Maurice CuRvALIRR

La Queue du Rat, sept. 1904.

——-——

C'EST LU A CELA
La faveur dont jouit le BAU.

ME RHUMAL auprès de tous
les malades atteinte de rhome,
tous, grippe,brouchite, eit dfs A
«a grande rapidité d'action et à
son inearpassable efficacité. En
vente dane toutes les pharmacies,
Zôcte la bouteille.

Amendements au Code
du Notariat

Sous ce titre, la Revue du No-
tariet,—Livraison du 15 Août
dernier, a jugé à propos de met-tre sous les yeux des Notaires,
de Ja Province, un petit amende
ment à la loi du Notariat,——et
elle tire ane ounclusion qui meparaît être un acte de déloyanté,

 

 Amon égard. Voici :

L'artigle 3688 8. R. P, Q.
vi reproduit la législstion de

1870 8e lit eomme euit :—“ L'ox.
oroloe de la Profession de Notai-
re ost aussi iuterdit aux Notaires
nommés ohérife,  Députés-chérifs
Protonotaires, Députés-Protono-
taires, Régletrateure, ot Députés-
Régistrateurs ".

est Article est ajouté Vali.
uéa quivant :—»
“ Oette disposition ne v’appli-
Ue pas aux Notaires nommés

Régidtratedre avant le ler Jan-
vier 1874, (législation de 1875),
u08 plus qu’à ceux-ci nommés plus
tard Régistrateur-conjoiute * (lé.
givlation de 1588). .

J'étais Régietrateur nommé
avant le ler Janvier 1874 ot, eu
vertu de la loi dv 1875, j'ai cou-
tioué ma pratique de Notaire et
won office de Régietratenr,
Kn Septembre 1890, jo fas dé.

mis de me position de Régierra-
teur.— Kt en Février 1896, je
fue nommé Régistrateur-conjolnt,
et je reprie la pratique de mas pro.
fossiou de Notuire, eu vertu de
la législation de 1888.
Ce droit de pratiquer duit pa-

raître aosea clair à tout le moude.
IIé bien, l'écrivain de lu Revac
ue voit que lee Trbuvaux qui
puisseut en décider, Et c’est eutte
partie de son article que je trou-
ve délopale, et qui me paraît n’a-
voir d'autre but que celui de se-
mer le doute chez mes clieuts,
Commeje tiens à faire diopa-

raître l’offet de cut article. Je
propose ceci A la Revue ==Jo vais
remettre à la Chambre des No-
taires le reça de ma cuntribution
pour l'uunée courante. Je deman-
derai ensuite au Trésorier de la
Ghambre de recevoir ma coutri-
butiou qu’il me refusera, et vous
teroue décider'la question,
Je suis certain que si la Cham-

bre a des doutes, comme l’écri-
vain de La Revue,elle ne refase-
ra pas d'accepter ma proposition
et ceux qui s'intéressent à ma dé
qualifisation, duvrout loyaloment
sv prendre l'initiative auprès de
la Chambre des Notaires.
Ou voudra bien remarquer que

la Loi ue prouonce pas l’iucomp-
tabilité comme dans l'article
3634 ; elle se prononce que ‘’in-
terdit. D'ailleurs il n’y à pas d'ex-
clusiou légale touchautles fonc-
tions de Régietrateur et de Notai-
re, entr’ellee, v’y ayant aucun
contrô'e, ou aulorité on wurveil-
lance de l’aue sur l'autre de cos
fouctions. Et commeut croire à
l’incomptabilité, quand on sait
que dès 1841 les bureaux d'En.
régiatrement de ls Province ont
preeque exclusivement été tenus
par deu Notaires pratiquants,

J'exerçaie donc comme Notai-
en 1897 lore que M. le Notaire
Mondou, de Pierrevilie, 8t pas-
ser un ameudement à l'effet de
rappeler la législation de 1888,
c'est-à-dire, à l'effet d’empôsher
que le Régistrateur-conjoint eût
le droit de pratiquer. À ce pro-
pos, l'Ecrivain de La Revue dé.
olare que la Chambre des Notai-
res L’a pas voulu preudrel’initig-
tive de cet amendement. Pas
étonuant! Elle auvait que j'avais
accepté la position de Régistra-
teur-coujoiat sous l'empire de ls
loi telle qu’écrite à l’article 8632,
et qu'il était aussi injuste de me
priver de tu» clientèle on 1897,
qu'il l'aurait été eu 1874 pour lee
Régiotratours d'alors. Eile savait
également que je suis un des troie
seuls eurvivante de cette vhalao-
ge de Notuires-Rigistratours do
1874—et que çu u'était pas la
peive d’amender Is loi à cause
des trois sexagduuires et deruiers
représentants, d’une graude fa-
mille disparue,

J'ai toujours souffert de cette
injustice ; et ce prioternps, j'ai
fait appel au bou sens de nos lé-
gislateurs, ot leur ai demands, vo
tout ce que dessus dit, de rappe-
ler l’ameudement de 1397. Ou me
l’a accordé à l’ananimité. Et jo
suis eucore Notaire, et je veux
l'être avec où enns le concours de
l’écrivaiu de la Revue, ot je ne
Graindrai pas d'aller devant les
tribunaux aussitôt que l'occasion
m'en sera fournis,

Maintenant, je me demande
qu'elle était l'intention des légie-

|

b
lateore quand ils ont foterdit le
cumal en question, n’y ayant rien
d’autipathique devant la loi, la
morale et l’ordre Pablis. C'était
pour oux, sans aucun doute, une
simple question de répartition de
la clientèle, et à cause de la posi-
tion trop inégale eu faveur des
Régistrateurs,
Ce pouvait être un motif assez

plausible en faveur des Notaires
d'alors—Et probablement que le
même motif agisait quand on à
accordé au Régistrateur-con joint
le droit de pratiquer eachant bien
que les Notaires, ayant dreit A ce
béniâce ne pouvaient être que des
vieillards, rognée de moitié dans
leurs revenus comme régietra-
tours.
Mais en songoant et en exami- vant tout ce qui so passe ot s’agi-tedans les diverses classes oe

Bordeaux, dit :

  

   travail, il me semble qu’il va en
iojustioe & priver le Régistrateur
de pratiquer sa profession de No-
taire.

N'eat-ce pas pécher contre le
priucipe dele liberté qui s’exerce
dans toutes les autres brauches
de l'activité humaine, et contre
le droit de propriété ? Mais je
Veux en rester avec Ia profession,
quand à cette question,

Aivsi, dave mon comté, je vois
M.le Notairs Touzin de St-Gail-
laumo d'Upton qui exerce sa pro-
fession dans le bureau de la Bau-
que Provinciale dont il est, en
même temp»,le gérant. II cet là
inetalls daus au splendide appar-
temeut, au miliea de l’argout,des
affaires, des dépôus ot des épar-
goes do sen puroisaiens et des ri-
ches habitaute des paroisses envi.
ronnantes, qui sont autant de
clients mesurés pour la pratique,
N'est.ce pas une position de pro-
télyteme incomparablement snpé-
rieure À celle de Régietrateur?
Je vois eucore M.ie Notaire

Mondou, dans la môme position
que sou confrère de St-Guillaume.
Seulemeut Pierreville où il réside
et un centre exceptiounellement
avautageux pour le commerce et
los affaires, en gévéral. A son
commerce de Banque M. Moudou
ajoute celui de la navigation de
la Rivière St-François, transpor-
taut le commerce entre Montréal
ot los deux tiers den Paroisces da
Comté. Il est un des priocipaux
fabricants de beurre et tromage
de la région, de plus il d'est ad.
joint un confière Notaire, dans
un boroau attenant au sien pour
l’sider à servir ea clientèle.

Si le cumal qu’on me reproche
est un péché, je voudrais bien sa.
voir commeut on nomme et qua-
lifie ces deux cas. Et pour termi.
ner commel'écrivain de la Revue
je me contente de mettre simple-
meut ces faite ous les yeux dewes coufrdre Notairer, afin qu’ils
puissent se rendre compte, et ju-gor des incousé-juences de la loi.
Que mes confrères de St-Guil-laumeet de Pierreville vouillent

leu croire qu'eu les citant ici, jev’euteods que me défendre, carj'ai pour privcipe, que si ces me.sieurs ont da talent, de lord
de l'énergie et de la volonté,ile ont droit de les faire valoir, etque nous n'avons qu’àles téliciter
somme je prétends que partout
où le morale, la loi et l'ordre pu-
blic ue souffrent pas d'’attoiutes,
In iégielution n’a pas droit d'’in-
tervenir et mettre d’interdit,

L. M. Brompix,

Aux|Etudes,
Les vacances sont finies,
Les étudiants revienneut par[ milliers reprendre lour place auxfoyers où île ont déjà appris à ai.mer ces dévouements qui se mul.

   

  

 

  

succès—et j'ai constaté qu’il avait uneaction
chaque organe et chaque nerf du système.”

Un verre à vin plein trois fois
généralement prescrite par les médecins.

BOIVIN, WILSON & CIE, 520 Rue 8t-Paul, Montréal,
Bowls Agents pour he Canada ct ise Etato--tinée.

EASTERN DRUO COMPANY, 14 Rue Fulton, Boston, Mase.,

GRATIS.amsodeonsronsuverrons|

résidée par Sa
re, k. Decelles.

UN TONIQUE NUTRITIF
LEVINSAINT-LEHON

est un bon vieux vin Tonique qui està la

   PE ETsou> 4 Le

;

prescrit le

‘—avec quelle rapidité ils recouvraieutleur forceet leurvigueur, quand
Îls avaient pris 1s Vin St-Michel =

Le Da. P. CARLES,Professeur des de Paris et de
“J'at employé le Vin St-Michel avec grand

très rapide pour tonifier

tiplient pour les préparer aux
lattes de le vie. Leur nombre
#’accroit des jeunes rec-ues que
chaque reutrée arène aux étu-
des,
Aux jeunes, il est encore trop

tôt pour dire qu'ils doivent ee Ii-
vrer à l'étade avec toute l’ardour
que loura forces physiques leur
permet d’y don: or.
Mais à ceux qui voient déjà

approcher l’heare où île devront
vivre des connaissances noquises
au collège, nous dieons : redou-
blez de courage, d'attention, d'é-
nergie et de travail, Ne perdez
rien de ce que l’on vous eniei-
ne. Brisez-vous aux habitudes
‘ordre et de devoir que l'on

voue enseigne autant par l'exem-
ple que parla parole. Impré
goez-vous profoudément des prin
cipes que l’on vous incalque.
Vous v’aurez pas fait deux pas

danse le dur chemin de la vie,que
vous regretterez les heures per-
dues au colidge.
Le sucods dens le monde dé-

pend surtout da travail intelli-
geut ot persévérant,
———

Le manque

de sommeil
et d’appétit, et cette sensation
de latigus, de lamitude, de
Morosilé qui les accompagne,
vont promplement soulagés
parle

Vin de Quixine
de Campbell

Les médecins l'ordonnent spé-
cialement pourles anémiques et
les couvalescents. Méfiez-vous
des contrefaçons,

K. CAMPBELL 4 CIE, MFRS,
MONTREAL,

vw A
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BELLE
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CEREMONIE,
À l'Hôtel Dieu, le 80 Août, à

eu Îlleu une cérémonie religieuse
Grandeur Mgr
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exacte duMédecin”
Daus les cas d'extrême faiblesse—lorsque le

système cst épuisé—ct particulièrement pour la
guérison des effota pernicieux qui résultent de
La Grippe et de la Fièvre Typholdo—1le médecin

 

  
  

 

C'est son tonique favori, celui qu'il connaît
et sur lequel il peut compter. Il a constaté combien

rapidement ses patients engraissaient—combien leurs yeux brillaient ct
la maigreur de leurs joues disparaissait—combien leur appétit s'améliorait

par jour avant les repas est la dose

  

  

   

 

  
     

   

 

 

    

      

      
    
      

     

    
   Bictolèuteurepour tes dtato-tiate:

    
’Albam da Vin St-Michel conteuant conte utiles À tous,

    
Ont prononcé les vœux tempce

raires des emare de l’Inatitnt:
Sœur Laura Têtreault,dite Ma-

rie Joseph, de Bt Liboire,
Bœur Christiann Désy, dite StIguace de Loyola,
Saar Réging Guerio,

Rémi, de 8¢ Simon,
Baar Julia Charbonneau, dite

St Charles, de 8: Oura,
Petites sœurs «do l’Inatitut:
Sœur Augé'iua LHérault, dite

Sr Angéliaa, de St Valérieu.
Sœur Rose Alma Loiselle, dite

8¢ Victoria, de Granby.

dite St

 

Aux Conservateurs de la
Province de Québec.

Le Club; Jaoques Cartier, 43 et
45 rae St Vincent, Montréal, ei-
tué au centre dec affaires de ln
ville, reçoit tous los joars ua
grand nombre de coneervatours
du Domiaion du Canada, qui y
viennent pour serrer la main de
nos chefs,
Nous invitons oirdislement

ceux denos amie qui n’ont pas
encore visité le Club, de le faire
à lenr prochain voyage A Mont.
réal.
Ayant au local spacleux fourui

des meilleures chambres quel’on
puise trouver en ville, La table
excelle son tous rapporte.
Le tout au prix ordinaire.
Amis de la campagne vonez

serrer la main de nos chefs.
Le Club Jacques-Cartier,

 

ANNONCEZ !
ANNONCEZ !

L'annouce fuit naître des be.
10:08 ches les gens qui le lisent,
Combien de oh arrive-t-il qu’en
lieant les aunoncer, des personnes
Sonetateut tout à coup qu’elks
ont besvia de Certuines chose
dontelles vuiont la desoripiio
sans avoir peusé jusque-là que ace
choses lour manguaient. C'ait
lo bon temps Q'sunoucer dara
Lz Sorgieus,

——ADEs. 
   

 

combine lea

ur guérie l'Anémie,ousautres conditiôns à

 
fois nourrisssnt et renforcissant. Ilpriétés nutritives de quelques toniques avec les effets renfor-ciesants et stimulants d'autres, Ainsi, le Vin Bt Lehon est

Perte de Chair et de Force, le man
USS Au sang pauvre of à un état

lement efficace
pi d'A tit, of
‘aibli de l'organis-

En vente par les Droguistes, Epiciers et Hoteliers.

F. X. 8T-CHARLES & CIE,
Epiciers et Importateurs de Vina en Gros, seuls

le Canada.

7 8t-Lacrent,
Mae

Agents pour

  16 Juillet 1904 —

K

 

 



  

 

  

 

PEula- |}
eSnach andBowsd£

IRAYES YE RR TAIITTIN

| Promote: flon.Cheerfui--if
promoConsnelthes
PpaMorphing not
oT NARCOTIC.

  
   

 

  

  I Remedy f
| dohSour StomachDl,
WormsConvulsionsFeverish-
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À LOUER]
Un mognifique bureau, chenfté

À l'eau chaude, audessus des Lu—
reaux de la Dourse, du Télégra-
phe, ot de l’Exproes, etc.

BLOC VANASSE,
Prés de la Banque

Hochelaga,
RUE GEORGE.

J. B. VANASSE,
Propriétaire.

Sorel. & août 1904—jao

LS

is de Sora Gn Dirt
AVIS A NOS CORRESPON.

DANTS.

Nous tenons à rappoler que
nous ue publierous absolument
sucon article, aucune communi-
cation, ete, qui no eeront pas
siguéa où accompagués d’un nom
tesponeable,
Prière de prendre uote da pré-

went averiiseoment,
*

Toutes eortes de timbres
aliitérés achetés où échaugés par
M. Alfred Lussier, au Sorelois,

*
, ON DEMANDEdeox appren-

tie lypographes au bureau du
Sorelois,

+*
On travaille activementau ren-

fouage du Canada,
*

Nombre de nos concitoyens
wat partis pour Québec, diman-
che, pour visiter l’exposition,

»
A Louer

Deux megvifiques bureaux, au
dessus die bureaux du Sorelois,
tue Prince,

*
M. Victor Allard, avocat de

Bæthiersitle, était à Sorel mardi
Pour affuires professionnelles.

M.Tabbé Beaudry, ancien vi-aire de Borel ot aujourd’hui de
Bt Hyaciuthe, était en ville mer-
credi, -

*
Bervez-vous du Savon tés de Lover (ans pos-
te} pour laver vos laiuagee ob vos flanelles—etOh sores satisfalip, »

: »
Les chaudidres destindes À la

Tague “J. Ieraël Tarte” aout ar-
nues À Sorel, ou en fera l’iustal-
ation ces jours-ci,

*
pl services de M. Richard
Iori comme professeur de

Tusique ont été de nouveau rote-
Rue par le collège du Sacré-Cœur.

*
; SCASTORIAa.voile ; ,. AE

Les pluies de ces derniers joursOut gâté les chemine et aude desmages considérables aux réso les, notamment dans les par-jee basses du comté. Les pom-face de terre ont beaucoup souf-Tt ot l'on oraint que la récolte

  

GASTORIA
Pour Bébés et Enfants,P
r

g
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   GASTORIA
ma SEMTIUR COMPANY. NEW VORN CITE.

 EEE

Le terme régulier de la Cour
upérieura s'ouvrira le 12 du cou-

rant, aous le présidence de I'ho-
norable ju ge Charbonneau.
La Cour de Circuit siégera le

19
*

M. Meek, de l'hôpital dn 8a.
cré Cœur, et lea deux fils do M.
J. D. Plamondou, avocat, sont
rendus au Séminuire de Stllya-
cinthe,

casrdRIA. ;
Porta la La Sorte Que Vous Avez ToujoursAchats

©
e
*

M.G. M. Magoan, avocat de
Montréal, ainsi que M. Le. Co-
derre, avocat ot recorder de St
Henri de Montréal; étaient en
ville mercredi.

Mile Thérèse Constautiveau,
fille de M. 8: Constuntineau, avo-
cat, de Bedford, est à Sorel, chez
ses grande parents, M. le Dr G.
Chevalier et Mme Chevalier.

w

ON DEMANDE à Sto Anue
de Borel, uve 1nstitatrice diplô-
mée pour l’arrondissement Nu 3,
Ile de Grâce, B'adresser uu So-
crétaire-Trésorier de la munici-
palité de Ste Anne do Sorel. di

Surel, 2 eeptembre 1904—
*

Plusienre maisons qui feront
l'ornementation de la ville sont
sur le point d'être terminées.
D'autres, très, très nombreuses,
sub'esent d'importantes répara-
tions.

*

Les graudes courses qui de-
vaient avoir lieu lundi sar lo ter.
raiu du club Agricole et Athléti-
que de Sorel, ont dû être remises
À cause du mauvais temps.

w

La chasse aux oanarde dans les
îles de Sorel, bat son plein. Les
chasseurs, cepeudant, eout pree-
que aawei nombreux que lo gi-
bier et plusieurs d’outre eux s'yn
reviennent bredouillee,

=

Un HvreGRATIS5:rleux sur
ort Jou mals

jea norte et une bu:
éécanetion do nuire
emda aunt envoyés gra
itoment

à

esux qui eu
ont jemande, aux pad
vied ty

FER,
sions ; 81.09a boutelie, 0 peur Sood, -
Sorel, 5 aolit 1904,

*

=.

M. I'abbé F. Mondor, curé de
Lanoraie, vient d'8tre nommé cu-
ré de St Thomas de Joliette. Son
successeur sera M. l'abbé O. La-
chapelle, curé de St Iguace de
Loyula, très bienconcu à Borel-

Le jeune fils de M. Napoléon

Latray'erse est parti pour le col-

lège de Saint Laurent, Mademoi-
selle Latisverso, élève, l’avuée

d ervidre, du souvent de Notre-
D ame, pastors l'année au cou-
vent de Kiogeson.

Sirop du 4)r Fred Demers POUR LES ENFANTS

t etre trop recomman-sgpeede
tre lee coliques, [g diarrhée * : 1167, 84
moen vente partout, Dépôt : !
Laurent Montréal,

*

Mme Jorphat Guévremoo!, Je netoit considéra lement dimi-
ques jours en Virite ches-son ore

 

M, Louis Bilodeau, de St Cyrille
de Weudover, est revonce de sa
promenade au Commeucement de
lu comuiue,

+
M. Oyrille Labelle st con épou-

se de Montréal, sons ou prowess.
deches M. A, 4.Géliveau.

M. Jus. N, Lojago, de ls Ban.
que Proviucisle, à tréal, et; P. Roy, comptable, sout à So.
rel,

*

M,l'abbé Honoré Mand, do StHyaoluthe, et M. Johuo Mussé,
de Roxtou Fulle, sout à rel, en
vieite ches MM. N. Maué, M. C.Blais et J. 13. Vavasee.

*
Sa Grandeur Mgr Brunault

évêque de Nicolet, - sou secré-
taire soot arrivés à Borel ruardi,
Sa Grandeur a sdminietré mer-
sredi le sacrement de Cunfirma-
tiou à un graud nombre de jeu-
ues gargous ot filles,

*
La barge & vapeur Armenia,

de la compagnie Lomer, venaut
de Montréal, s'est échouée hier
toir en face du la Pointe de Bo-
rel. Lo remorgaeur MaNaugh
ton l'a reufloué ce matin, et elle
est derceudue à Québec,

*
M. Edmoud Telmos:, étcetri-

cien, de Montréal, accompagué
de sa dawe, ainei que M. Iguace
Telmosse,
Rigaud, sout en promenade chez
leur frère,le docteur J. B. R.
Toltoowse, médecin Véterinaire,

CASTORIA
Pour Bébés et Enfants

La Sorte Que Vous Avez Toujours Achetég
Porte la

Signature de ,

*
On vous informe que le Dr

Fh. Ste Marie, qui tenait l’orgue
À la chapelle de l'hôpital aux of-
fices de ln Congrégation dee
Hommes, 8 eu In courtoisie d’of-
frir cette porition à M Gurmsin
Clément, proforseur de piauo au
collège du Mo:t 8 Bernard.

-
M, Lugbue Beauchesue, gétaut

de la Banque Molson, A Artha-
barkaville, M. Paul Beaudry, E.
E. D., et M. le docteur Fraoçois
Laflache, de Warwick, parents et
amis de M. Jules Doraie, étaient,
aimauche, les hôtes de M. J. J.
O.Fortier, perceptenr du revenu.

*

TOUS LES JOURS
Tous les jours, lee mérites du

BAUME RIIUMAL sont pro.
clamés par ceux qui en font usa-
ge. Ceux qui l’emploieut se gué-
rissent prôr utement ct radicale—
ment. Le BAUME RHUMAL
est lo romdde qui convient À tous
ceux qui toussont,

*
Trois gros navires sont Actuel-

lemeut dans le port : 1’ Osterscot-
land, le Saphir et le Bothnia.
Ces deux derniere ont une furte
charge de charbon de 1,800 à 2-
000 tonnes chacun, pour le gou-
vernement,

L'Osterscotland est chargé de
pulpe venant de la ** Chicoutim:
Pulp Co.”Cette pulpe est chargée
À bord de barges américaines qui
l'emporterout aux Etats-Unis, II
youa 1900 tonncs. Les arri-
meurs eont MM. Leclaire et Pru-
d'homme.

*
M. I. C. Lemoine, marchand,

ot M. J. A. Thérieo, gérant de la
Banque d'Ilochelaga, sont arri-
vée d'an voyago d’une dizaine
de jours & Boston, New-York et
autres villes de ln Nouvelle-Au-
gleterre,

Ces messieurs nous rapportont
que dans la ville de Fall-River
lo commerce est 4 l'état de ma-
rasme à cause du fait que la plu-
part dee manufactures de ce
grand ceutre muavufucturier ont
fermé leurs portos.
Au retour, M. Thérien à été rejoint par Mme Thérieu et tous

Jeux out été faire une courte
mais très agréable excuision au

Grand Nord, à Ste Aguthe,otc,

Un sérieux accident de charme
est arrivé, dimaucho après-midi,
daue les Îles de Sorel. _

Les frères Badcau. £gés resjec-
tivement de 17 ot 18 ans, file de
M. Badeau, orfèvre, de Borel,
étaient en train de faire le cou
de feu contre les canarde quan
le plus âgé prit malhoureusemeot
son tusil par le canon. Le coup
partit et toute la décharge alla se
loger dans son bras.

Son frère ve perdit pas la tête
et lui attacha solidement le bras
su coude avec une courroie, em-
pêchact ainsi l'hémoragie, puis
il conduisit le blessé en chaloupe
jusqu’à une Île voisine, ou se
trouvaieut M. Agonor Chapde- 

cette ville, qui était depu's quel.
‘aine et quelques amie,

De Chapdelslue, lui prodigue
tous los salue que requérait sou
état.

*
La sulson de chuvre est mainte

nant ouverte ot des contingents
nombreux de chasseurs partent
tous les jours pour Jos forôte gi.
boy auses. La loi a été amendde
A la session proviuciale de 1903,
ot eu veriu de cot amendsment,
les macreuses, loa surcelles ou les
cauards rauvages de toute espèce
excoptô les harles (bace acies), les
husrdeet los goélaude, peuvent
Être chussée À partir du premier
septembre. Avis douc aux chas-
sours de cavards, ile peuveut
sane crainte «e mettre eu campa-
ne.

s +

Vous souffrez d’indigestion
 

Rt vous em accuser votre estomac,
C'est ainui, wale ily a une cause qui
vient après que Vestomao puluse faire
son travail. Cette cause c'est le trouble
des uorfs ou débilitéperveuse. Remattos
Avant tout los uerfs en  ordré et l’esto-
macso romottra do même, Ferrozone
a fuit cela pour‘des: milliers de person
ues dont Èdigeation faisait complète-
mant défaut, Ferrozone est une noueri-
ture dans les troubles d'estumac. LA où
la digestion, l'appétit et _l'amimilation
font défaut, ésayez ie Ferrozone. Ii
guérit parfaitement. frix 50 cents, chez

   
du collège Bourget, de

|

4

tous les droguistes.
—e

N'oubliez pas le grand Concert
doué par le trio Mondelsachu,
vi aura lieu jeudi, le 15 Septem.

bre à l’Académie de Musique.
Allez entendre le jeune violon-

celliste, Bourdon, âgé de 17 ane,
qui est si recherdhé par les or.
ohostres symphoufgnes des grav.
des villes américalnos, M, Emile
Tarouto, Yioloniste qui & rempor-

recherchée à Moutréal et ailleurs 
pet sn jolie voix «sympathique.

Aussi n'oubliez pas d’euten-
dre aotre ancienue et distiuguée
urusicienne, Mlle Eva Plouffe,
qui s toujours remportée de bril-
lunte succès.

Mlle Plouffs apyartiont no
Ulub de Dumes Aug'aises de
l’Ououl, tout ce que Moutréat
compte de plus grand, Ki un
mot Mlle Plouffe ps: la favorite
de ce ciub. ’
Nous espérons que ls public

amateur se reudra en foule fendi
le 15 septembre pour applaudir
Los artistes distivguds,

Orchestre 85 ote,
Adminios 26 oti,
Billets eu vente à la pharma-

cio Chevalier,
*

Trois excursionsdes Técoltes
au Lac St-Jean,
 

Les murdie, 20 et 27 sop*embre
et 4 octobre prochaiv.

Départ de Québét à 8.00 a. m:
Prix du paseage, $1.50 de Québec
à Roberval et retour, deuxième
cluese, Des billets de 1ère classe
au taux de $2.b0 aller et retour
seront vendus avant le jour ne
chi que excursion aux cultivate. rs
roulement. Les membres de Q. &
becde la Société de Colonisat.u.n
du Lao St-Jean, qui auront puy 6
leurs sourcriptions ‘pour l'année

Victime à Sorel, OÙ con frère le

 

Hier avant midi our les orse
heures, lo Virginia, de la Cie du
Richelieu, est allé frapper sur un
tochor vitué à un mille du quai
de Chio -utimi, na pied du Cup

pr

pee

Pilules Moro

 courante (1904-06) auront droit
de faire partie du voyage, f

Les biliete seront bons pour
le retour dans l'intorvaile de 30
jours après la date du départ de
chaque excursion,
Lee Dames pouvent aussi faire

partie du voyage. Les enfants de
5 ans et au-dessus paient le pleiv
prix du billet d’excursion.

Pribre de fuire purt de cee dé-
taile à vos amis, et obliger

Votre tout dévoué

RENR DUPC.NT,
Agent de Coloni-ation, Chemin

de fer du Lac St-Jean, “Québec.
Sorel 26 août—6 ins

* a

onentoneeeesToL Ee we

GRANDR

Exposition Canadienne
de la

Vallée du St-Baurent
TROIS-RIVIERES. P. Q,

da -

 

12 au 17 Septembre ‘04

ATTRACTIONS

et

Grandes Courses Go Che
vaux et d'Automobiles.
Prix réduits sur tous les che

mins de fer et bateaux.

Ecrivez pour liste de prix, pro.
gramme officiel, etc, à

CHS. D, HEBERT, Chapde ne transporte la   Gérant.
86 août 1904—35

BF
Ru

viron Ciuquaute, out été ramends
A Chicoutimi pur le remorqueur
Carmelia,

offisielle que le
renfloué et qu'il vera À Québou co

de
Cr
paiements hebilomaires de 81.25
fu
aurait déboursée,

da
ces,

le
portaut le No. 2002, à son ordre,
au

res suivantes, L. F. Lurose
teur gérant,Léuvu Rucicot trésorier
Arthur Roy, reorétaire.

Bo
rocher, rue Auguesls, lequel e:t
toru par M. F, X. Cha:bounesu,
représeutant de ln Bociété de Cré-
dit bebdoimadaire pour tout le
dietriet de Richelieu.

  

 

BARRIERES METALLIQUES ne PAGE

vus ç sie, 6: du Côté noid de ta
vidre Suguanvy.

Les pusug re, au nombre d'or.
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Virginia a êté 1 {ev fest 063 MocvuNSs #1 TOUS
Whava worms Aus vent nu àLk Ba CRE Lk ml LL
(Le AUN HLIAMALE VILOOHEUR

Pour lou do trem gag fre
4Far

Je

   
r

   
*

M. Wm Puul, de Borel, veut
gaguer $150.00 A la Bociété de
édit hebdomaduire, auprès 60

   
   

trop Gur, Ls tracas,

inant la somme de $76.00 qu’il

Les Pilak
Sos misve de fouds, ont doub lé ee
os le court espace de 60 semai- plus fort qu’il n'est,

Le à septémbre, il recevait, de
Bauque Proviticiale le chèque par la mauvaise conduite.

Un homme qui est nerveux,moutant de $150.00 qui dort mal, s’éveille plus
Ce chèque jertait les vigratu

irea 0
rage parl'usage des Pilules Moro.

Le bureau du cette société à
rol, est aa No. 64, maior Da-

wes qui soufirent de leur estomac.
aux merfs affalblis ct fatigués,

Si vous êtes malades,
abattus, souffrants,
bière, whisky, narcotique : les Pi
puisse vous remettre À la sauté,
Tous les hommes peuvent

Pilules Moro. Hommes,

* .

IS MAASVT = = weeaAAAA  16 un graud suc:dd A lu Bympho- 1 Menait, dune pur nulle part soulagement à vos douleuuie de Moutréal, après son retour " OHEURES
de Belgique, Mile Blanche A MEUREE,Puyette, soprano léger, bien exiges eut wg Les Pilu

Ÿ dessemainesdeur.

ment par le coat,
Je cutébe, les of ints
etles injections.

RAAAAAANNE Catherine, Montréal.
 

Largour 3 pieds, Hauteur 4 pieds, y fnelue Sounds et loquets.....,..93.75
Largeur 10 plods, Hauteur 4 pieds, y inclus gonds et loquets...... 5.75

Autres dimensions en proportion. Fourniee par uous ou lo marchaud local

 

UR LES H
CE RÉEMÈDE COUT 119 MALADIES DL COEUR Dé POUMON:

[1AUNSIQUE CES SALES Cogers
: LESBT IE VE Svar

4
Aout Dr bonisrin4%80Vil TWN ELAVNER «CONMPAGNL. TAVICALE

; MINUIAL: Cansise N

fatigués, faibles, ‘nerveux,
ne faites pas d'

Pour les Hommes

  

  

  

 

  

  

TROUBLES NERVEUX
IY PARTY CU

    ME,
LES ET CONSERVE LA    
  

   
Mono    

     

 

Vac-Bmule exact d'une buite de Pilutes Moro,
Donnez-nous un horne brisé par les excès, la dissipation, un travailou par louté autre cause

avec les Pllules foro now le rendrons aussi vigoureux en tous points,que n'importe quel homme de son Âge.
oro ne feront pas un hercule d'un homme que la naturen'a pas Créé pour être fort et vigoureux,

qui ait sapé sa vitalité,

mais elles rendront cet homme1 Quant à l'homime qui

a

été fort et qui a perdu savigueur, elles le feront aussi fort Qu'il n’a jamais été.Les Pliules Moro rendront à tout homine ce
maladie, par l’usage immodéré de la boisson,

u'll a perdu soit par la
par

l
e
s

abus de jeunesse ou

dont le cerveau et le corps sont faibles,| fatigué que lorsqu'il s'est couché, qui estfacilement découragé, enclin à songer continuellement À sa maladie,à perdu toute ambition, toute énergie, recouvrera sa vigueur et son cou-
qui

‘
Les Pilules Moro guérissent les douleurs dansle dos, les jointures etles muscles, les douleurs intermittentes dans les épaules, la poitrine oulescôtés ; les maux de reins, le lumbago,les rhumatismes,le tran.chement d'urine; les affections de ta vessie, les palpitations deCŒUF, et surtout amènent toujours une bonne digestion chez les hom-

Elles donnent un merveilleux pouvoir

dyspeptiques,
urreur ; laissez de côté boissons,
lules Foro sont le seul remède qui

Le
profiter des lumières des Médecins des

vous tous qui souffrez et n'avez pu trouver
rs, écrivez-leur ou allez les voir àleurs bureaux, au No. 1724 rue Ste-Catherine, Montréal ; il ne vousen coûtera fos un sou et vous pouvez Être certains qu'ils vous guériront,es Moro se vendent chez tous les marchands de remèdes. Sivous ne pouvezles trouver dans votre localité,

par ls malle, sur réception duprix, 5oc la boîte, ou six boîtes pour $2.50.Adressez vos lettres: Compagnie Médicalé

nous vous les enverrons

Moro, 1724 rue Ste-

TRE PAGE WIRE FENCE CO, Limited +
Walkerville, Montréal, Winnipeg. 8t. John
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Tubes autres informations données gratuitement.
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GouvernementduConada,
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tase,

Socidd «4 Burcaus d'Adminiatration.

107 Kur St-daeques, Montréal,

Telephone : Main 675 Chambre No, 16

Diamants, Bijoux et Gravures d'Art.
F*. 3£. Charbonneau R.‘vrésentant pour le Dietriet de Richeliou.

Do. 64 Buse Augusta”

Se
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Beclété d'Assurance contre le
de Norwich, Angleterre. FEU tegistre où sont conservés tous

00
'7.000.000.00

ET. 1797
Capltal - ABLIE 500.000,
Pertes Paydes, -
Burger Control Prav. de Quêtes

omple Quildiag Montreal.
eroett LYMAN, Serlatesdeot

voyez ce \ui so pases au mil

eur votre fu Mille, si des fêtes joy-

cœur, le jour: 14W. LI. CHAPDSLAIXE, tre deuil, vos
Agent.

‘Le journal local est comme ou

|

journal «

les faits le votre localité. Vousy tantplod PtPi dstede

des vôtres, Si le malheur s’abat

|

de sous.

ent vous réjouir le

or rene 1 local raconte vo-
réjouissances. Bien

plus, comme : dauière de devoir

&.
E =

Sorel.

D attraitfier

Pie

lies,

eric

teteD
—TEE 

re.“iproque, il y à nue capèce d’o-
blig.t'on morale à encouragor le
jourua.! local plutôt que le

Atranger, car les services
que nous ,vouVous attendre vien-

t plutôt de nos voisins que de

-—

VIN.-SAINT-LÉHON
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En se levant
No aautez pas à bas da lit dès

que vous aurcs les yeux ouverts
À la lumière du jour: Voici pour-
Quoi:

Souvenez-vous que, pendant le
«ommeil, les organes vitaux sont
uu repos. La vitalité est momen-
tavénieut dimiuués et la circuls-
tion du rang ralentie. Un brue-
que saut du lit imprime à ces or-
Kanesz un choc, eurtout au cœur, 19
vu qu’il se met trop rapidement
À pomperle ssug. En vous levant
preuez votre temps. Déilles et
étirez-vous. Réveillez-vous lente-

ment et donnez ainsi à vos orga-

ues vitaux la facilité de repreu-
dre graduellement leurs fonctions.

Obuervez le réveil de bébé ; il
étire d’abord ses petites jambes,
re frotte les yeux et bâille tout en
se réveillant lentemement. De
l'enfant passons maiotenant au
jetit de l'auimal. Regardez bien
commentse réveille le jeune chat :
tout d'abord, il étire une patte,
puie une autre, se frotte le mu-
veau, se roule et n’étire tout le
corps. Les oiseaux ue s'évoillent,
ni vose mettent à voler aussitôt
qu’ils ont ouvert les yeux ; ils
étendeut d'abord les ailes l’une
après l'autre, s'étirent les pattes,
ct leur réveil o'accomplit ainsi
leutemeut, C'est le réveil natu-
rel,

Aiuei, nous le répétons : pas
de saut du lit ; étirons-nous et
bâillous et étirons-nous encore
jaeyu’à ce que la circulation do
saug soit entièrement rétablie.
Cette façon de se réveiller vaut
mieux oucore que le bain froid ;
le réveil n’eu sera que plus com-
plet et, ai ensuite on prend le bain
Ou Le le gufiters que mieux,

—0——

DERANGEMENTS
De l'Estomac et des latestine.

Eagorgement du Pois, Feux de Tête,
oastipetion et Altagued Biliouses

rapidement gi par
l'usage des

PILULES
DE NOIX LONGUES

« McGALE]
premptes o effcaces dans leur

effet, ne contentent pas do Calemel, ou tout §
autres preparations mercusielies et peuvent
dire prises ex tous termpa et en ous climate FJ
Elles sort préparées avec un estra:t concentid JA
fact de la Nous Longue eà combiné sciatique D
ment avec d'autres principes végétaus, qui les À
tendent sans aucua doute aujourd'hui, devant|
Lepubic, les meilleures pi pour le Foie,
l'Éstomas et les 1utestms.
kS VENTE PARTOUT. PRIE 292. LA BOÎTE,
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NOS PIEDS
Il paraît désormais prouvé que

Is lovgueur du pied diminue, À
mesure que la civilisation augmeu-

te. La longueur moyeune des me-
aures prises eur des momies est

de 30 ceutimètres 5 ; il semble

au contraire, que our les aujets

actuels, cette moyenne se soit

abalssée à 2u centimètres VU. Où
peut dire d’une manière générale

ue dopuis le commencement du
chrietianieme l'effort héréditaire
de tant de générations de cor lou-
uiers à réduit le pied de 4 centi-
tmètres.

II cemble que ce rapetissement

ait principalement porté our les
orteils. Ou ue trouve presque
plus de modèles ayant les orteils
lougs des statues antiques. Chez
beaucoup de personnes, le derniè-
re phalsnge du petit doigt est to.
talement atrophié. Dans l'ensem-
ble,nous pouvous dovo considérer

un petit pied comme une conquê-
te de l'humanité et y voir le si-
gue d'uue civilisation avancée.
La mule de Carmen ou de

Cendrillon témoigne de la vicil-

lesse des races latives. Au con-
tralre, los races jeunes et vrai

ment conquérentes oot conservé
le vaste pied oucestral : c’est à
cela que tient la supériorité des
Anglo-Sazous.
Ou a raitou néanmoins d'hono-

rer un joli soulier. Il témoigne

d'une cultare raffinée, d’une ori-

give ancienue,et d'uu progrès
avaucé c'est proprement uv trait

d'esprit. Toutefoia les personnes
qui out plus de 26 centimètres

de poiut d'appui doiveut être
également respectées comme des

témoins du passé, et pour ainsi
dire des reliques d’un état auté-
rieur de l'hamanité.
Que si les buuneurs qui leur

sont rendus À ce titro les affligent

elles peuveut se contoler eu pen-
sant que tout n’est qu’affairo de
temps ; et que leurs petites filles,
plus heureuses qu'elles, uccom-
plirout sans aucuu doute l'évoiu-
tion qui les a vi fâcheusement

oparguées, Qu'’eiles se serrent

douc courageusement : un cor, un
durillon,un œil de perdrix ne
vont pas inutiles : ile élaboreut
vbscurement l'heureux aveuir,

—©———

Un fuit vient de se passer en
Russie, duus la petite commuue
d’Hinetzoff, rappelant. presque
oint par point, le coute du Petit
oucet qui charmait notre enfan-

ihe nt

la combinaison ehlmique de le
silice du eable avoo la chaux.

L'usine de la Uolenis! Brick
Company (Indiana) est outillée
pour produire jouruellement 20,-
000 briques : elle atilise le sable
provevant des uteliers de polis.
sage du verre d'uue sociél voi.
sine.
Le coût d'une telle installation

pout être estimé à uoe vingtaine
de mille dollars. Les fraie de fa-
brication y compris la chaux, la
maiu d'œuvre et de combustible
eureut varier de $2 00 par 1,000

Briques. Les briques de suble peu-
veut 8tre mises eu comparalsou
pour le prix avec les biiques cui. !
tes de quallté intérieure ot, aves
les plus belles briques qui ve ven.
dent couramment de $15 à $25
le mille.
 

Tie heand, J ne pus
retc absolue, guerit en

48 HEURES *
les écoukments qui

4 Pull cxigeaient autrefuis
VEY dessen sines de traite

ment or lo copshy,
Le cubebe, les opiats.

les Injections.
durera gereParties | [VVVOV VSV2

L'EXPLORATEUR ANDRE,

Un journal avglais recoit de
Btockholm I'iuformation suivante
qui rappelle ls souvenir de l’ex-
plorateur Audré et de tes compa-
goons, que plusieurs de leurs
amis s’obetinent À croire encore
vivants, perdus en quelque coin
ignoré des terres arctiques :
‘Le premier échange de vues |

qui vieut d’avoir lieu entre les au
torités des régious arctiques au
sajet de l’origine de la bouteille
trouvée enr les côtes de la petite
Île de Moiten, près du Spitzberg,
semble couduire à la conclusion
qu’il @’agit bien en effet d’un
message d'André. Les profes-
sours suédois Nathorat et Ek-
holm persistent, il est vrai, à
croire que cette bouteille n’a au-
cuu rapport avec l’expédition
d'Audré, mais à dû être en 1898
pres da Spitzborg par l’expédi-
tion Nathorst ; et que le texte an-
laia de la carte et l'adresse qu'el-
e porte. adresse qui contient le
vom d’Audrée, ainei que ls meo-
tion “ Expédition polaire euédoi.
se da 1898 ” ouraient trompé le
pécheur. Mais le directeur Er-
nest Audré, de Gotheubourg,
exprime nettement aujourd'hui
l'opinion que le message émane
de l'expédition de son frère. Il

  

 

pe

pense que les membras de l’ex-
pédition out pu atterrir n°impor-
te où our le glace pour attetodre
À pied les régions habitées mais
ue cette marche qui aursit du
urer des mols avait échoué par-

ce que les néronautes n'étaient
pas équipés pour uu bivernage
sur la glace. Quaut au pêcheur
qui a trouvé la bouteille ot qui se
uvmme Krasner, c'est un hom-
ms sonbu pour son hounô toté ab-
wine.’
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La femme russe
8A CONDITION LEGALE

M. Victor du Bled publie dans

la République française” une
étude eur la condition légale des

femmes en Russie, d’où il ressort
que la femme russe eat vne des
plus libres da monde civilisé. Voi-
oi notamment quole sont ses
droite en matière matrimoniale :

“ A vingt et un aur, la femme
russe devient majeure ; maîtresse
absolue de sou avoir et de sa per-
soune. Elle épousa celui qu’elle
aime sans que ses pareute aient
le droit d'latervenir, tans même
les eu informer, ti cola tui plait.

Les sommatious respectueuses
n'existent point là-bas ; ln procé-
dure da mariage est fort simple :
les fiancés majenrs préseutent
leur extrait de vaissance et leurs
parseports an prêtie de lu parois-

te, qui, après examen, procède à

la publication des baus. A la fo
de ln cérémonie religieuse,le prê-
tre, le diacré, les conjointe, deux
quatre ou six temoins signent sur
le régistre de la paroisse, quel-
ques jours plus tard, on délivre
aux muariés un Certificat, rigué
par le prôtre et consacré par le
sceau du consistoire éditcopal.
Point de contrat de mariage, puis
la séparation de biens est compid-
te. La femme mariée possède, en-
goge, administre, loue, vend,
achète, teste, hLérite, anne eu de-
mander l’autorisation à son mari.
Comme propriétaire, elle a droit
de vote dans les elections muni-
cipal os ot rurales, s’y fait repré
senter d'ordinaire, et souveut
par d'autres que par le mari,
quand elle ne pense pas eomme
celui-ci. Pour qu’il puisse admi-
nistrer ea fortune, il doit lui de-
mauder nue procuration, qu’elle
retire ei elle est méconteute de
sos agiesemeute. Elle diepose li-
bremeut de son salaire.”
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Compagnie de Navigation
Richelieu et Ontario.

DU PORT DE SOREL

Le Québec ot le Beaupié tous
les jours, pour Québee, à 9.45 brs
p. m. excoptéle dimauche jusqu’à
nouvel ordre:
Le Berthier, Capt. Anthime

Robillard, de Montréal au Grand
Nord atrôtant à Bt-Salpice, La-
valtrie, Lenoraie et Berthier.

Départ da Grand:Nord pour
Montréal, le dimanche et le mer-
credi, À 2 hire, p. m. et de Ber-
thier, à 8 hrs, p. m.
Le samedi, départ de Grand-

Nord, à 4 hrs ot de Berthier à 6
heures du matin,

Le Trois-Rivières, ospitaine
Che, Gouin, entre Montréal et
Trois-Rivières, arrêtant au Port.
Bt-François, Sorel et Verchères,
À Verchères en allaut surtout oo
allant et rovenant.

Départ de Sorel pour Trols-Ri-
vidros, les mardis, jeudis et veu-
dredie, à 10.15 hre da soir.

Départ de Sorel pour Montréal
le vendredi matio, entre 8 et 9
houres. Lee mercredis et les di-
manches, À 5 heures après-midi,
Le Chambly, pour Montréal, ar-

rêtaut à Verchèrer, le dimanche

à 2 heures et le mercredi soir vers
4 heures. Pour Chambly et les
ports intermédiaires, le mardi et
le vendredi, entre 5 et 6 heures p.
mw.
La Mouche-à-Feu de Sorel pour

Borthier, *tous les jours, excepté

le samedi ot le dimanche, 4 8.30
hre a. m. et 3.00 hrs p. m. De
Berthier pour Sorel À 11 hrs a.
m. et 5.00 Lrs p. m.

Il u’y & pas de traverse de So-
re} À Berthier, le samedi matin.
Pas de traverse le Dimanche.
Lo dimanche la Mouche-d-Feu

partira de Sorel pour Yamaeks,
St-David, St-Aimé, à 6 heures a.
m., suesitdt que le lock sera prêt.
Pour toutes iotormatious, o’a-

dresser au bureau dela Cie, à
Sore..

F. GELINAS, A6kNT.
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Vous trouverez durant le mois d'AOUT

BARGAINS.

cliente des marchaudieos À grande réduetion pour
taire placo wax warchaudises d'automne que vous
recevrons prochainement.

Chuque sumaine vous aurons des ligues nou-
volles À vous offrir Mesdames.

Nous avons actuellement on otock une grande

JUPRS DE ROBES
DANS LES DERNIERS GOUTS.

VENFZ DONC LES VOIR.

0#-Voyez nos prix pour vous en convainera,

Toujours un seul pris

AUGRAND MAGASIN DEPARTEMENTAL

ceperes
OPHTHAMOSCOPE

GRAND

DEPARTEMENTAL
DE

ARADIS,   
   

mole uous offrivons à nos

CENT D'ESCOMPTE, }

PARADIS.
D

CY

 

 

ET RETINOSCOPE
 

 

COMBINÉ

Que M. A. Mathiou & Cie ont o:douné de Chicago.
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FAIN Uu bilcheron, resté veuf avec Peaux Rouges ne pleurent ja-| Ronde des Arch PT =
Remaée de fertile, poor use trois enfants, w’était épris d'une Mie. Peut-être ; mais ile pous- Coquetterie m 3 3
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vour, cinq mères sur dix auraient    rassait des trois pauvres petite.

  

connus viennent d’en faire l’acquisition à grands frais pour compléter leur
es,
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Astor connait les choux

Lee millionnaires ue jettent

leur argent qu'a bon ercient.Cou-
trairement aux membres de la
nolilesse qui se croiraient désho-

norés s’il u’élaient pas volés un

peu, les millionuaires américaine

n'aiment pas À payer leurs choux
trop cher. Ce serait faire preuve

d'un mauvais esprit de commer-

ea.
Dernièrement, M. Astor re-

passant le compte de ra cuisioiè-
re, à constaté qu’elle lui mettait
les choux À 6 cents la tête.
—Comraent, © cents la tête

pour des choux, de vulgaires

choux, u.êmes des choux de mil

liounairer.
Et M. Astor ven fut voir sa

cuirividre dans son antre. 11 ne
doutait pas de sa parole.

Celle-ci ayant assuré qu’elle ne
s'était pus trompée, M. Astor alla
demander à l'épicier du coin ce
qu'il comptait faire à veudre dos
choux 6 cents ia tête.
M. Actor tient coutinuelement

dans sun secrétaire $6,000 en or
ot prend cot argent à poignée
quand il eort. our le cas oùil
aurait beroin de quelque chose.

—"<<

On vient de publier la statisti.

que du eervice des téléphones
aux Etate-Unie, Il eu ressort
que le nombre des installations
téléphoniques eur tout le territoi-
re de l'Union est de 2,815,000,
Le capital total de toutes les so-
ciétés téléphoniques réunies est
de 345 millious de dollars. L'en-
semble des recettes pour l’auvée
dervière représeute 87 millions de
dollars ; lu longueurs des file v’é-
lèveut à 4,3000,000 milles auglais
ot le personnel employé compte
80,000 personnes,gaguant en tout
36 millions de doliare.
Le nombre des conversations

téléphoniques pour toute l'Union
s été, en 1903, de 5 milliards et
70 millious.

—— ———

CASTORIA. ;
Peres La SarieQueYows AmzToujours choles
Signature

entraîua des enfants daus la forêt
voisine et les y abaudouua.

Pauvres petite! Moins heu-
reux que Pet:t Poucet et ses frè-
res, ile sout morte de froid. Et
l’ou à retrouvé leurs cadavres eu-
sevelis sous la veige. L'aîué
avait alx ane, le deuxième quatre
ans ot lo plus jeune deux aus.

———0

LE TRESOR
EST TROUVE

M. Kemp, cousio du général
boer Kemp, à découvert près de
Spelonken, duos lo mord du
Transvaal, le trésor enlevé do
Prétoria avaut l'entrée du feld-
maréchal lord Roberts, Ce tré-
sor est évalué & $1,260,000, dont
legouvernement recevra la moi.
tié.

—— ——

Fabrication
de la brique

Aux Etats Unis, un certain
nombre d’établissements fout des
briques de sable et de chaux non
cuites, d’après un procédé em-
ployé avec succès en Allemagne
depuis plus de vingt sna.

L'avantsge du procédé est de
permettre la mise en œuvre des
briques vingt quatre houres après
le moulage tandis quo les briques
d'argiles cuites exigent près d’un
mois pour leur fabrication com-
plète.

La chaux vive ou éteinie est
mélangée avec le eable dans la
proportiou de 5 à 15 pour cent,
euivaut la nature du sable ; on
nioulo ou forme & la presse hy-
draulique, à l’état à peu près sec ;
les briques sont iutroduites alors
daus un cylindre étave où on les
laiese 12 houres eu contact avec
de la vapeur à 70 livres au pouce
csrré. Les briques, à leur sortie
du cyliudre, ont acquie une dure-
té suffisante pour jouvoir être
employées immédiatement. Cee briquis sont const tudes par uve
aurte de grès artificiel, récultat de

démon. Ls mére indienne le
lairse crier tent qu’il lui plaît;
voyant qu’on ne l'écoute pas, il ne
tarde pas À se calmer. Tout au
lus, ei le vacarme devient into-
érable, se borne-t-elle à lui pincer
le nez jusqu’à ce qu’il se tai-e.

Klle a d’ailleurs toutes les pe-
tites tendresses et vanités tou-
chantes qui font dire À toutes les
mèôres que leur enfant est le plus
joli, le plus intelligent, le plus
geotil de tous tes bébés do la cré-
ation,

Musique ! Musique !
POUR PIANOS

À vendre par Alfred Lussier.
Je viens de recevoir un très bel

assortiment de musique pour pia-
nos, etc.

, Voici une purtie de ma collec-
tion que je vendrai aux prix men
tionuéa plua bas.

Toute personne achetant pour
$3.00 de musique, aura droit à vo
oli morcoau gratie de 50 cte.

 

   

   

 

  
  

 

   

 

  

   

  

 

  

Les caresses du priutempa
Pour la Patrie Marche
Nuages Roses
l’arfume d'hiver Va

  

Bleu d'azur, Vals.
L'Auréole, Vale,
La Réveuse, Valse,
Yvonne, Vale... wosees 50
Marche des nation ve 50
Sport, Marche... 35
Les Crâmignons L 75
L'Etudiant Pauvre... 60
Boccece (violon et pi 75
Sur les chevaux de buis. 50
Camilla Polka... 50
Pantomine...... . 35
La jeune Frauce
Polka Coquette...
Papa Maman
La fête des Anges...
Sérénade des Ang
Chanson du B
Clochettes de Ma
Paves Fleuries..
Mazurka au Parad

>

Pomponnette....., 60
Sime Mazurka de piano... 60
Le retour de la F 50

   

  

Pour nos €
Le Laurier...
Les Jongleurs.
La bonne étoile…
AlbumGillet,

  j érénade Dadine (piano seul}  EOcts
chacun.....

Bouquet de

 

  

LOTS A VENDRE

 

 

 

No. 95.
= $100 $76.

opm8 83 x 75 pde 38 x 75 pds
ml

5 - -No. 96.
= No. $75.

oo 88 x 75 pds. 88 x 76 pdet

© No.91} No.99.

|

No. 100.

|

No. 101.

= $100
= $100, $100. $100.

S

= 73} x 66

|

87} x06

|

874 x 66

|

87 x 66

 

 
  

Fue ADELAIDE:
S'adresser à dM NV. Gr Morgan

 

Les trains arriveut ASorel à 10.40
a.m. et 8.30 hrs p. m.

Shore Line Division
DEPART DR SOREL, ié semaine,à

6.66 houres a. m., ot 8.50 heures
p. m. pour Montréal.
Départ de Montréal pour So-

rel, etc, le matin A 8.00 heures,

et l'après-midi à 6.16 heures.
Le train qui part de Montréal

le matin se rend jusqu’à St-Fran-
çois. Départ de Sorel à 11.10 à.
m.

Départ de St-Françoie, pour re-
tour, à 2.30 heures p. m.

Le dimanche un train part de
Montréal, d4;0t Bonaventure, à
8 heures a. m. pour Sorel, Saint
Frauçois et Pierroville. Ce m8
me train part de Pierreviile A
8.57 heures p. m. pour Montréal
Départ de Sorel À 445 heures
p. m.
Le samedi, le train part de So-

rel à 4.36 heures p. m. au lieu de
4 heures, arrivant à Montréal à
6.85 heures au lien de 6.50 hrs.
Le samedi, le train part de

Montréal à 5 heures au lieu de
5.16 heures et arrive ici À 6.65
heures p.m.

Le samedi il n’y & pas de fret
de transporté sur a ligne.
Raccordement avee tous les chemins de

fer pour l'Est, l'Ouest ot les
Etats-Unis,

Les arrangements intervenus
entre le Q. 8. R. et autros lignes
assurent au public voyageur un
service direct, prompt et journa-
lier entre Sorel, Saint-Hyacinthe,
Boston et New-York et toutes les
stations intermédiaires.

Les passagers qui se rendent à
Worcester, Boston, etc., ne chan-
Rent pau de train.
Communication prompte et fa-

cile avec tous les principaux cen-
tres canadiens ot grandes villes
de lu Nouvelle-Angleterre.

 

ED. C. LALONDE,

Supt. Shore Lino Division

R. A. TRUDEAU, 
les plus comp
te spéciale.

rel,

 

Maae

Vousserez certain d'o

partout.

Pres vu Carns, No. 96, RUE LU ROI,

Seuls propriétaires: Tue Wincare Cas. . à fait d’allon à t lo Souvenir de Bauvi . — h ! q
wicat Ce, Limite 4, Mootres), Canada, Profitant d’une journée de for| Yite fai slionger out lerToe Polka. Partira de Sorel & 6.565 hrs A. [Joabinet d’optique, lo soul 4 Borel, ei qui rivalive avec nos grandes vi

te neige le misérable bÂcheron Moins ane bonae taloche au petit Eu Poste do. . M. et 8.45 p. m. Prenez soiu de votre vac ot faites-la examiner gratis ches

A. MATHIEU & CIE. Ovticiens-Spécialistes.
P.8= parations de Chronométres, Horloges, Bijouteriea, Les montres

iquées et les plus délicatea sout réparées av :c une attention tou-

Nous ne faison s rien autre chose qae de I'ouvrage de premitre classe,
Toujours en mains i’un des stocks a’Orfevreries les mieux amorttis de Su-
Diamants, Montres, Chaines, Bagues, Horloges ct Joncs de Mariage, chez

A. MATHIEU 8& CIE,
HORLOUERS, OPTICIENS, SPECIALISTES GRADUÉS,

SOREL.

MF-Poseur d'Appareils de chauffage à Eau
Chaude ct à Vapeur, Cloches Elec-

trique, Appareils à Gaz.
—== ;

appareil pour Buanderie ainsi
qu'appareil pour baignoir.
—{)e——

*& toutes ouvrages dans

ces branches.
—p—

SEUL AGENT À SOREL Dis BOUILLOI-
RES ETRADIATRURS

OZFORD

POUR L'EAU OHAUDE ET LA VAPEUR.

Nouvel

btenir un confort idéal at une splendide va
leur, Île répondent facilement à toutes les exigences, conaument lo
moins de combustible. donnent la plus grande quantité le chaleur, et
sont surtuut faciles à diriger et régler.

MLE RANGE DE CUISINEuu

Imperial Oxford

poutiètre parfaitement réglé sous le plus court délai,prêt j our toutes le
verses exigences aussitôt que vous en avez besoin

buatible et prévient les délais, C’est pourquoi il est deven 2 si populaire
1 épargne du come

Sorel, 
   Supt. Southern Division

 
 


